M. Dawilde, 'homme qul, & Qun-
ruble, aurait vu non seulement oot
engin  mystéricux qu'on a bapllsd
« Souroup: volante » mals encore s
deux pecupmnts, ne doit pas #re loin
e maudire le jour o0 cetie érango
aventure Jul et arrivie !

‘Sem riviélations om [all de la mo-
diste 'bourgate du Valendennois ol
il habite, le lieu de render-vous de

‘togte la prwse & wensation de Fran-

e ot de Navarre,

Reporurs, photographes, cinéastes
=y succedent dans 'humble demeure
du pasage i nivenuy 79,

Outre lew désagrements que  lui
procurent s viviles  mlempestives
et ccs interrogntoires ‘plus ou moins
sournois dans 'V'espoir que M. Dewil-
de variernht ‘dans m “version des 'Talls
‘oo ‘deryiler s volt “Weeormitly enbut-
e aux milveillances de ‘certaing con-

ctoyens. Ne 'accuse-t=on pes o'étre
:l.'llt !ui- mﬁnm hurlnh;lu. un hal-
. Voirs e un imposteur 7
Ll.'inii“:. -;ltn'di- par ow bruits, a
menace de addéposer uno plainte en
diflamation eontre sos détrastours et
w/'ewt rendu rpour eels mupris du Com.
1 ale ipolice d'Onnalng,
| Ihh'l'aﬂ-:;m '::: -ll;plu; grave de
) Hes « Martieny de Quarou-
ble 3. Loontaire d'une maison mppars
'ﬁm i lll:nd?ﬁh Ei, F.. M. Dewilde
s vu er, ‘Il yn
. d'avolr & quitter Tes [ilul e
‘lo plus brel détnl. Motll ; n'mppartiont’
1-1.. i":‘a 'N.:C. T.
1 ¢ Pour vivre heureux,
"Vivens ‘eachés o, dll 'l RYPeRse ‘PO~
'Ir:Irl. M. Dewlldo en Tait 'exprien.

SiThomme eet un Tumiste, avouons
Que sa plalsanioria ‘lul vofite cher pt
qull Hoit commencer & In regretter,

’B'I.‘ il contrulre, [l a vralment vis
ou Taventure fqu'il » meontde, ga.
FErons gue i, un jour, Il revall !
« Martiens 5. 1] sern lenté de I:r
YOyer son peedd.. @ la lune,

EL 8Tl compto wur 'len Prommcsses
flu Geuvernement pur {rouver un
nouveay logement, qu'll se souvienna

A cause de «Mars»,
il est menacé d'aller loger... sur la Lune !

pro d:a Gouvernements r'est de pro-
mettro Ia lune,

De notre eunflrére -
tayr »,

.'Observn-

qu-. dmh un eertaln temnps 1o pro.




